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Sur la stabilisation d'un champ magnetique dans le temps
par un procede de contre-reaction electronique

par Claude Fric

Un certain nombre d'appareils de laboratoires necessitent un champ
magnetique dont la valeur doit etre maintenue constante sur des periodes
de temps plus ou moins longues.

Nous decrivons ici un dispositif nouveau pour l'asservissement du

champ magnetique d'un electro-aimant.

1. Principe.

II existe dejä des systemes qui stabilisent les champs d'electro-aimants
soit en controlant le courant magnetisant [1], soit ä l'aide d'un signal de

resonance ou ä l'aide des deux [2],
Dans notre dispositif [3] nous utilisons le phenomene d'induction. En

un point de l'entrefer l'induction est de la forme B Bn + b (t), b (t)
fluctuations aleatoires dont le spectre de frequence s'etend jusqu'ä 300 Hz
environ.

Dans le but de maintenir l'induction aussi voisine que possible de son
niveau moyen B0, on cale soigneusement sur l'une des pieces polaires une
bobine lectrice de 1700 m2 de surface effective et de 32 k£2 de resistance

interne. Le signal delivre ä vide est e Kdb/dt, et il faut alors l'integrer
dans le temps et dans la gamme de frequence convenable afin de commander

une seconde bobine situee symetriquement sur l'autre piece polaire et dont
le röle est de creer l'induction de compensation.

2. Dispositif experimental.

On realise l'integration de fapon classique ä l'aide d'un amplificateur ä

courant continu de gain eleve sur lequel on introduit une forte reaction

capacitive par le condensateur C. Sa fonction de transfert est alors 1/RCp.
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La chaine directe comporte ensuite un autre amplificateur ä courant
continu de gain reglable dont l'etage final de puissance est un montage
differentiel oü la bobine correctrice est connectee entre les plaques et peut
delivrer ± 18 gauss.

3. Resultats.

La chaine etant ouverte, on mesure les fluctuations du champ magne-
tique par enregistrement direct ä la sortie de l'integrateur. La chaine etant
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fermee, on enregistre les fluctuations corrigees, ce qui permet d'evaluer la

stabilisation obtenue.
Sur une duree de plusieurs minutes et en operant ä 3300 gauss, nous

avons obtenu une stabilite AB/B 3.10"5.

II est ä remarquer que le Systeme n'est sensible qu'aux fluctuations
reelles de l'induction dans l'entrefer et qu'il est independant du champ
directeur. On aura done une stabilite accrue en operant ä champ eleve.

On a pu controler quantitativement les resultats precedents en observant

le deplacement d'une raie de resonance nucleaire (nitrate ferrique ä

N/100) sur l'ecran d'un oscillographic cathodique.
Le spectrometre utilise est ä modulation de frequence, car une modulation

de champ induirait des signaux parasites dans la bobine lectrice. II
n'est neanmoins pas impossible d'utiliser une modulation de champ, si Ton

choisit la frequence de balayage en dehors de la bände passante du Systeme,

ou bien si Ton synchronise sur la grille de reference de l'etage final un signal

d'amplitude et de phase convenable.
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